
Des anciens élèves retrouvent leur lycée
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Le forum des anciens n'a pas pris une ride !
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Le 18 octobre, les élèves de Terminale et de Première ont une nouvelle fois échangé avec d'anciens
élèves de Charles Péguy pour élargir leurs choix d'orientation.

Le GIGN prêt à intervenir
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Une journée enrichissante axée sur la sécurité
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Le vendredi 15 novembre, le lycée a accueilli les gendarmes et les pompiers pour un exercice
grandeur nature. Une trentaine d'élèves sont missionnés pour jouer le rôle des victimes.

Photos souvenirs de Christine. De gauche à droite et de haut en bas : voyage en Grèce, cours d'EPS, rencontre avec Anne Roumanoff, spectacle des collègues

Christine Cauchon : une institution du lycée
part à la retraite !

Après 40 ans de bons et loyaux ser vices, Chris tine Cau chon lais sera der rière elle de nom breux sou ve nirs et une joie d'avoir tra vailler ensemble. L'oc ca sion de retra cer son par cours et de la remer cier. Ses
proches col la bo ra teurs en parlent...
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Christine Cauchon : une institution du lycée
part à la retraite !
Après 40 ans de bons et loyaux services, Christine Cauchon laissera derrière elle de
nombreux souvenirs et une joie d'avoir travailler ensemble.

Hélène Bourreau, une nouvelle
recrue au lycée

Florent Mallard est le nouvel
adjoint pastorale à Charles Péguy

Ensemble, construisons
demain

Comme chaque année, le
lycée Charles Péguy se renou- 
velle  : de nou veaux pro jets
voient le jour, de nou velles ini- 
tia tives émergent, de nou veaux
visages rejoignent notre com- 
mu nauté. Vous pour rez décou- 
vrir tout cela dans ce nou veau
numéro du Péguy Mag’.

 
Notre lycée est un lieu où

chaque voix compte et où
chaque idée peut trou ver un
écho. Ce jour nal en est le reʁet.
Cette année, ce sont plus de
1960 appre nants qui fran- 
chissent les portes de notre
éta blis se ment, béné ʀ ciant
d’une offre de for ma tion variée
qui fait notre force. For te ment
ancré dans son envi ron ne ment
local et ouvert sur le monde qui
l’en toure, le lycée Charles
Péguy mul ti plie les par te na riats
et les actions qui contri buent à
faire de notre éta blis se ment un
véri table acteur du ter ri toire.

 
Ouvert sur l’in ter na tio nal,

notre lycée offre éga le ment de
nom breuses oppor tu ni tés de
mobi lité, accueille des par te- 
naires étran gers et déve loppe
des pro jets avec plu sieurs
pays. Autant d’ex pé riences qui
nour rissent la curio sité, l’ou ver- 
ture et l’en vie d’ap prendre. Ce
jour nal se veut une tri bune où
les idées, les pro jets, les
décou vertes et les rêves de nos
élèves, étu diants et appre nants
prennent vie.

 
Bonne lec ture. 

Jean-Noël Texier
Directeur de l'établissement 

Laure Satie, une nouvelle adjointe
de direction pour l'international
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Christine et ses élèves reporters du Péguy'Mag, en 2013
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Remise du label international au
lycée en 2018
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C'est une légende de Charles
Péguy qui part à la retraite en
ce début 2026  ! Et c'est peu
dire, Chris tine Cau chon,
adjointe de direc tion pour l'en- 
sei gne ment géné ral et tech no- 
lo gique et l'in ter na tio nal, tra- 
vaille pour le lycée depuis 40
ans et l'aura mar qué de sa per- 
son na lité.

 

Un vrai "couteau suisse".
Ses débuts au lycée se font

en qua lité de pro fes seure
d'EPS (édu ca tion phy sique et
spor tive). Mais de nature dyna- 
mique, elle occu pera tour à tour
des postes divers et variés. Elle
sera adjointe au minis tère de
l'agri cul ture, res pon sable de
l'ani ma tion et de la vie sco laire,
en charge des loca tions de
salles et des spec tacles... Elle
ʀnit sa car rière aujour d'hui en
tant qu'ad jointe de direc tion.

Une vie pro fes sion nelle com- 
po site donc, mais tou jours au
ser vice des élèves et de l'éta- 
blis se ment.

Faire rayonner le lycée àl'international
En qua lité d'ad jointe de

direc tion à l'in ter na tio nal, elle a
eu à coeur d'ou vrir le lycée au
monde. Menant ses pro jets
avec pas sion et enga ge ment,

elle a fait de la mobi lité une
prio rité à Charles-Péguy. À
l'écoute, patiente, elle a su gui- 
der et don ner envie aux élèves
d'élar gir leurs hori zons, fai sant
de l'éta blis se ment un lieu d'en- 
ca dre ment et d'épa nouis se- 
ment.

Aux commandes duPéguy'Mag
Chris tine est aussi la pre- 

mière pilote de ce jour nal. Sym- 
bole de son dévoue ment pour
le lycée, elle avait à coeur de
faire entendre la voix des étu- 
diants et de dif fu ser lar ge ment
les valeurs et les pro jets de
l'éta blis se ment. Elle m'a été
d'une aide pré cieuse et d'un
sou tien cha leu reux dans ma
prise de poste au jour nal. Je
tâche rai de faire vivre, avec
autant d'en train qu'elle y met- 
tait, ce pro jet qu'elle por tait
tant.

Ses collègues en parlent...
La per son na lité lumi neuse et

pas sion née de Chris tine aura
for cé ment mar qué ses col- 
lègues. Son "enthou siasme et
son éner gie man que ront",
conʀe Jean-Michel. Le sou rire
tou jours afʀ ché, "Chris tine c'est
la joie incar née" pour Chrys- 
telle. Pour Orianne, qui se sou- 
vient du jour de son entre tien

d'em bauche où Chris tine est
venue lui par ler, "une per sonne
facile d'ac cès, pro fon dé ment
humaine". Chris tine Lang parle
d'une grande sen si bi lité "qui
s'ex prime par une éter nelle
posi ti vité".

Son humour, sa gaieté et ses
plai san te ries auront aussi
conquis ses col la bo ra teurs.
"Chris tine  ? C'est un men hir  !",
rigole Syl vie. "Un porte-chance
aux jeux de loto" pour Mou rad,
qui la remer cie pour son éner- 
gie, son sou rire et son dyna- 
misme. Pour Julie, Chris tine est
indis so ciable de ses déco ra- 
tions de Noël far fe lues, et son
"sens de la fashion" amuse
Anna. Natha lie se sou vient de
"mélanges de pape rasse
épiques, d'échanges enri chis- 
sants", et remer cie Chris tine car

grâce à elle la voilà "bilingue,
voire tri lingue" et pour "la cou- 
ronne de Chine".

Fina le ment, l'éta blis se ment
est una nime, Chris tine Cau chon
res tera une légende du lycée,
une per sonne bien veillante,
accueillante, drôle et inves tie.
Bonne retraite Chris tine, et
merci !

Sarah Kurdys,
pilote du journal

Hélène Bourreau

...

Le lycée accueille une nouvelle
directrice adjointe pour
l'enseignement général et
technologique.

Pouvez-vous nous parler devotre parcours avant d'arriverdans le lycée ?
J'en seigne depuis ʀn 2004

en phy sique chi mie, essen tiel- 
le ment au lycée. Je m'in té res- 
sais alors aux pro jets trans dis- 
ci pli naires. J'ai pu notam ment
coor ga ni ser un voyage en
classe Euro. Puis, dès qu'il y
avait des pro jets, je m'in ves tis- 
sais. Ça deve nait inté res sant
d'avoir des res pon sa bi li tés,
d'in ter ve nir dans l'or ga ni sa tion
de l'éta blis se ment et d'être par- 
tie pre nante des choix faits.
C'est donc en 2018 que j'ai eu
mon pre mier poste de direc- 
trice adjointe dans un lycée. Et
je suis arri vée le 18 août 2025
dans l'éta blis se ment.

Quelles sont vos missionsprincipales en tant quedirectrice adjointe du LEGT ?
Ma fonc tion pre mière est de

pilo ter l'équipe coor di na trice de
niveau et tout ce qui concerne
le péda go gique au niveau du
lycée géné ral et tech no lo gique.
Je suis aussi membre du
conseil de direc tion. Chaque
semaine je suis autour du chef
d'éta blis se ment pour lui rendre
compte de ce qui se passe et
l'ai der dans sa prise de déci- 
sion pour des choses plus ou
moins proches du péda go- 
gique. Je pro pose aussi de
l'ac com pa gne ment per son na- 
lisé en maths en seconde et en

phy sique chi mie en pre mière
en spé cia lité. Le reste du temps
je suis vrai ment sur cette mis- 
sion de coor di na tion.

Avez-vous déjà des projets oudes priorités pour cetteannée ?
Une de mes pre mières

tâches ici a été d'élire des
"Écos délé gués", des élèves
char gés de repré sen ter leurs
cama rades dans la tran si tion
éco lo gique de l'éta blis se ment.
Fina le ment, élar gir ce qui se
fai sait avec les "É colos groot",
sans léser les élèves déjà impli- 
qués et en conti nuant leur mis- 
sions. J'es père que ça va
vivre  ! Je suis assez conʀante,
j'ai cru com prendre qu'il y avait
déjà des idées, et nous, on est
tou jours friands des idées des
élèves.

Message aux élèves :
"Croyez en vous  ! Car nous,

nous croyons en vous !"

Morgane Quéric-Guillard, 2nde O

Florent Mallard, nouvel adjoint
pastorale en salle pastorale
(D103)
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Depuis la rentrée de septembre,
Florent Mallard a rejoint le
personnel du lycée. À 27 ans,
père de trois enfants, il occupe
aujourd'hui une fonction
essentielle dans un
établissement catholique.

Une fonction méconnue
Il est adjoint en pas to rale.

Florent orga nise et anime la
mise en place du pro jet pas to- 
rale au ser vice des jeunes et
des adultes de l'éta blis se ment.
Cela passe par l'ani ma tion de
temps de for ma tion humaine
mais aussi des temps plus spi- 
ri tuels, qui per mettent de vivre
sa foi au quo ti dien, comme la
célé bra tion de l'Avent qui a eu
lieu mardi 9 décembre der nier,
ras sem blant 31 jeunes et 6
adultes. : " Je ne suis pas là
pour impo ser quelque chose,
mais pour construire avec les
jeunes qui m'en tourent". Pour
lui, être à l'écoute et res pec- 
tueux de la diver sité cultu relle
et spi ri tuelle, n'est pas négli- 
geable.

Son parcours
Titu laire d'un bac S, Florent

Mal lard ambi tion nait de deve nir
pilote de chasse. À 19 ans il
passe le concours d'élève ofʀ- 
cier per son nel navi gant, pour
l'ar mée de l'air. Mal heu reu se- 
ment, il échoue. Mais son envie
de faire car rière dans l'avia tion
ne s'éteint pas pour autant. Il
s'ins crit au centre de for ma tion
pri vée Air ways, à Cho let, où il
passe une licence de petit

avion de tou risme. Quelques
temps plus tard, l'école ferme
pour rai sons bud gé taires. C'est
alors qu'il accueille son pre mier
enfant avec sa femme, en
2021.

Comme un clin d'oeil pour lui,
un jour à la messe de Rezé, un
appel annon çant qu'il y a un
poste vacant à la paroisse est
passé. Il devient alors laïc en
mis sion Ecclé siale, au ser vice
des col lé giens et des lycéens
de la paroisse. Aujour d'hui il est
avec nous, "très bien accueilli
par l'en semble des jeunes, du
per son nel du lycée" nous dit-il.
Si vous sou hai tez le ren con trer,
c'est à la salle pas to rale en
D103, les mar dis et jeu dis
matin, pen dant la pause de
10h55 à 11h10 pour le café
Théo, ou au secré ta riat à
gauche de l'en trée, où se
trouve son bureau. N'hé si tez
pas à le joindre pour toute
ques tion ou ren sei gne ment, sur
son adresse mail  : Florent. 
Mallard@ charles-peguy.net. Il
sera ravi de vous répondre.

Baptiste Vollard, 1re A

Laure Satie (à droite) et Christine
Cauchon (à gauche)
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Laure Satie, une nouvelle
arrivante en tant qu'adjointe de
direction à l'international est
arrivée en septembre, afin de
remplacer M  Cauchon qui
partira à la retraite en janvier.

Ses missions
Elle est char gée d'or ga ni ser

les mobi li tés à l'in ter na tio nal
des élèves mais aussi du per- 
son nel admi nis tra tif et des pro- 
fes seurs. Les mobi li tés sont
variées  : des immer sions
courtes, ainsi que des longues,
des séjours, des stages ou
encore des échanges. Elle gère
l'ac cré di ta tion Eras mus qui sert
à ʀnan cer la majo rité de ces
mobi li tés. Elle accueille les cor- 
res pon dants qui arrivent en
France et pré pare leurs acti vi- 
tés. Elle par ti cipe éga le ment à
la pré pa ra tion du bac amé ri cain
avec Mme Bodet et Mme Lan- 
dreau et à la mise en place de
la cer ti ʀ ca tion EBBD ("Euro- 
pean Busi ness Bac ca lau reate
Diploma", un cer ti ʀ cat d'ex cel- 
lence euro péen pro posé aux
élèves).

Son parcours
M  Satie a étu dié les

sciences poli tiques et le Droit
de l'Union euro péenne. Dans la
vie active, elle a été juriste en
droit inter na tio nal.

Elle porte un inté rêt immense
pour les langues, par lant cou- 
ram ment anglais, espa gnol et
alle mand. Pen dant long temps,
elle a vécu à l'étran ger notam- 
ment au Chili, en Alle magne,

me

me

aux USA, ou encore en
Espagne, au Por tu gal ou au
Luxem bourg. Elle a ensuite été
ensei gnante en éco-ges tion
pour enʀn accé der au poste
qu'elle occupe aujour d'hui.

S'ouvrir au monde
Selon elle, les langues sont

une ouver ture sur le monde et
les échanges à l'étran ger, une
oppor tu nité. Il ne faut pas avoir
peur de se trom per car c’est en
pra ti quant la langue qu’on
apprend. Elle conʀe  : "les
voyages forment la jeu nesse".

Ses ambitions
Dès son arri vée dans notre

lycée, M  Satie a pu s'at te ler à
la pré pa ra tion de près de 150
mobi li tés à l'étran ger qui ont eu
lieu dès octobre en Chine, aux
USA, en Alle magne, en
Espagne, en Irlande, ou encore
aux Pays-Bas.

Pour l'an née pro chaine et les
années à venir, elle sou haite
élar gir le réseau de contacts
d'éta blis se ments par te naires,
par ti cu liè re ment en Europe du
Sud (Espagne ou en Ita lie).

Louis Untereiner, 2nde I

me
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Le forum des anciens n'a pas pris une ride
Le 18 octobre, les élèves de Terminale et de Première ont une
nouvelle fois échangé avec des anciens élèves de Charles
Péguy pour élargir leurs choix d'orientation.

Octobre Rose
Le lycée Charles Péguy se sensibilise pour Octobre Rose.

Charles Péguy : la planète et nous !
Comme l'année précédente, Charles Peguy a reconduit son rendez-vous de
l'environnement et l'a décliné en plusieurs évènements. Explications...

Journée des Enseignants

Péguy Mag' n°47 - Janvier 2026 - page 3

Echange avec les anciens élèves
du lycée

Ré
se

au
x 

so
ci

au
x 

Ch
ar

le
s 

Pe
gu

y

Des anciens élèves retrouvent
leur lycée
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Le forum des anciens est un
évé ne ment phare au lycée, il
existe depuis de nom breuses
années. C’est Chris tine Lang, la
coor di na trice du niveau Ter mi- 
nale et réfé rente de l'orien ta tion
du lycée, qui s’oc cupe de l’or- 
ga ni sa tion. À la fin de la Ter mi- 
nale, elle prend les contacts de
tous les élèves pour ensuite
reve nir vers eux quand ils
seront en for ma tion. Elle fait en
sorte que les pro fils soient
variés, pour pro po ser le plus
large panel pos sible d'op tions
à décou vrir. En effet, tous les
lycéens peuvent y trou ver leur
compte, qu’ils soient inté res sés
pour pour suivre de longues
études ou non. Cer tains
anciens élèves pos sèdent
aussi un par cours spé ci fique,
mar qué par une année de

césure à l’étran ger par
exemple. En moyenne, envi ron
130 étu diants prennent du
temps pour venir pré sen ter
leurs for ma tions le temps de
cette mati née. Envi ron 400
élèves viennent échan ger avec
eux.

Un moment de retrouvailles
Comme l’ex plique M  Lang,

cet évé ne ment per met éga le-
ment aux anciens élèves
d’échan ger à nou veau avec
leurs pro fes seurs de lycée. Ils
sont ravis de pou voir retrou ver
leur éta blis se ment. Cer tains
d’entre eux font leurs études
loin du vignoble nan tais, et
appré cient donc d’y reve nir. Un
petit déjeu ner est orga nisé
pour per mettre ces moments
de convi via lité.

É change avec un ancien élève
Nous avons pu recueillir le

témoi gnage de Noah Mous-
sion. Noah est un ancien élève
du lycée Charles Péguy, actuel-
le ment en troi sième année de
méde cine. Il fait par tie des
volon taires qui, dans une
démarche d'en traide, ont
accepté de venir par ta ger leur
expé rience. Il se sou vient qu'en
Ter mi nale, le forum l'avait aidé
à com prendre concrè te ment le
fonc tion ne ment des études
supé rieures. Noah sou haite

me

ainsi don ner à son tour la
chance aux lycéens de décou- 
vrir toutes les facettes de sa
for ma tion. Reve nir au lycée
repré sente éga le ment un évè- 
ne ment mar quant, per met tant
de se remé mo rer des sou ve nirs
et de retrou ver des anciens
pro fes seurs.

"Je trouve que cette mati née
est vrai ment une superbe ini tia- 
tive orga ni sée par M  Lang.
C’est une réelle chance pour
les lycéens, d’abord grâce à la
grande variété des for ma tions
repré sen tées, mais aussi grâce
à la qua lité et à la moti va tion
des inter ve nants, qui viennent
tous avec l’en vie d’ai der."

Garance Perraud, Tle C Nélia Lucas, Tle A
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Remise des coussins-cœur

Au
dr

ey
 C

ro
qu

ef
er

Tous en rose !
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Fabrication des coussins
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Chaque année, envi ron 60
000 nou veaux cas de can cer
du sein sont diag nos ti qués en
France métro po li taine. D'après
des esti ma tions envi ron 1
femme sur 9 déve lop pera ce
can cer au cours de sa vie. Ici,
au lycée Charles Péguy ce
n’est pas juste une fabri ca tion
de cous sins ou des habits
roses, c'est un mes sage. Un
mes sage de sou tien, de récon- 
fort et d’en cou ra ge ment.

Fabrication de coussins-coeur
Deux pro fes seures, M  Ber- 

ran ger, M  Lemoine ainsi que
d'autres béné voles ont aidé
des élèves volon taires à
confec tion ner des cous sins-

me
me

cœur. Une acti vité soli daire réa- 
li sée dans une bonne
ambiance, avec moti va tion et
inves tis se ment. Ils ont été créés
entiè re ment à la main par leurs
soins pas sant du patron à la
cou ture puis au rem bour rage.
Pla cés sous le bras, il per met
aux femmes ayant été opé rées
de sou la ger la pres sion et
d’ainsi réduire la dou leur.

L'association CAP pour la vie
Ils ont ensuite été remis à

l'as so cia tion CAP pour la Vie
lors d’une jour née de sen si bi li-
sa tion. Cette asso cia tion ven- 
déenne com po sée de 7
femmes sou tient la recherche
contre le can cer, accom pagne
les malades et leurs proches, et
orga nise des évé ne ments pour
mobi li ser le grand public.

Un petit geste, une grande importance
Ce geste aussi simple soit-il,

montre qu'au lycée Charles
Péguy, cha cun peut contri buer
à sou te nir une cause impor- 

tante. Confec tion ner et offrir
ces cous sins est aussi un
moyen de sen si bi li ser et de
rap pe ler que chaque action à
un impact réel dans la lutte
contre le can cer du sein.
Octobre Rose n'est pas seule- 
ment un évé ne ment, c’est un
sym bole d’es poir que cha cun
peut trans mettre à sa manière.

Ressentis et avis
Comme l'ex plique des

accom pa gnants il est impor tant
de par ler du can cer du sein et
d'agir même lors qu'on est pas
direc te ment concerné  : "On ne
sait jamais ce que la vie nous
réserve, cha cun peut être
concerné de près ou de loin un
jour". Cet enga ge ment pour
Octobre Rose est aussi une
expé rience qui laisse de bon
sou ve nirs   : "Ce que je retiens
le plus, ce sont les ren contres
et les échanges avec les
élèves. On les voit autre ment,
on prend le temps de dis cu ter.
Cela ren force le lien édu ca tif et
montre que l'école peut aussi
être un lieu d'en traide".

Diane Servant, 2nde M

L'année dernière, un arbre avait
été planté pour l'occasion.
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Le défilé de mode de seconde main de l'année dernière
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Les professeurs et Vipulan
Puvaneswaran, au centre, acteur
du film "animal"
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Les événements qu'il nefallait pas manquer !
Le 7 octobre de cette année,

l'en semble du niveau pre mière
du lycée a pu assis ter à la dif fu- 
sion du film docu men taire
In(action), abor dant les moyens
d'ac tion pour le chan ge ment
cli ma tique.Une pro jec tion sui vie
d'un débat animé par Célia
Pon ce lin, la réa li sa trice.Un ate- 
lier répa ra tion vélo avec l'as so- 
cia tion La Solid de Clis son,
s'est déroulé quelques jours
après, le 10 octobre. Les ter mi- 
nales BTS, assis te ront eux le 16
jan vier pro chain, à la pro jec tion
du film Ani mal, une oeuvre
ques tion nant la place de l'ani- 
mal dans nos socié tés ainsi
que notre empreinte car bone
sur l'en vi ron ne ment. Quant aux
élèves de seconde géné rale
tech no lo gique et pro fes sion- 
nelle, ils assis te ront au spec- 
tacle Cli max de la com pa gnie
Zygo ma tic, le 30 avril pro chain.

 
Un menu local accom pa gné

d'une option végé ta rienne dans
les res tau rants Convi vio sera
pro posé, en plus de stands de
dégus ta tion des pro duc teurs
locaux et de sai son à la Mensa.

L'or ga ni sa tion d'un défilé de
mode par les ter mi nales STMG,
fait de vête ments de seconde
main est renou ve lée, avec la
col la bo ra tion de la Récu pé rette
de St Hilaire de Clis son.

Mieux comprendre ledérèglement climatique
À  l'ori gine, l'ini tia tive du lycée

a été mise en place pour ren for- 
cer, expli quer et sen si bi li ser
aux connais sances scien ti- 
fiques concer nant le chan ge- 
ment cli ma tique et pro po ser
des actions. Ces ren dez-vous

sont le moyen de se réunir pour
échan ger sur la com plexité et
la gra vité de ces chan ge ments
et la nou velle tra jec toire à
prendre pour la pla nète. Emma- 
nuelle Proust, char gée de mis- 
sion cultu relle au sein du lycée
le pré cise  : "prendre
conscience des moyens mis en
oeuvre pour aller vers une tran- 
si tion éco lo gique moins anxio- 
gène" favo rise le pas sage à
l'ac tion.

 
Dans le même temps, les

lycéens découvrent la bio di ver- 
sité et com ment la pré ser ver à
tra vers la pro jec tion de films ou
l'in ter ven tion d'ac teurs.

 

Une initiative motivée par les élèves
Les ren dez-vous de l'en vi ron- 

ne ment sont nés en octobre
2023, quand M  Davies, pro- 
fes seure de phy sique chi mie, a
trans mis à ses élèves un ques- 
tion naire afin de les inter ro ger
sur la ques tion du cli mat. À la
fin de ce ques tion naire, les
résul tats étaient una nimes et
mon traient une "envie d'agir et
un inté rêt pour les ques tions
envi ron ne men tales"Depuis,
toute une équipe de per son nel
motivé s'est consti tuéeM.M
Sorin, M  Angeles, M. Bous- 
son nière, ou encore M. Eon. Ces
temps autour de la pla nète et
de notre envi ron ne ment
semblent ren con trer le suc cès
auprès des jeunes du lycée car
nous fêtons cette année sa troi- 
sième édi tion.

Baptiste V. 1A
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Les professeurs durant la journée des enseignants
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Chaque année, le 5 octobre, la
Journée Mondiale des
Enseignants est l'occasion de
braquer les projecteurs sur une
profession essentielle. Un
moment choisi pour valoriser
l'énorme investissement que vos
professeurs fournissent au
quotidien.

Pourquoi la journée desprofs compte vraiment ?
Pour l'or ga ni sa trice de l'évé- 

ne ment au lycée, cette jour née
est indis pen sable. Son objec- 
tif  ? Que les élèves «  puissent
se rendre compte et remer cier
les profs de l'in ves tis se ment
dont ils font preuve tous les
jours » et par ler de l’im por tance
d’un métier qui n'est, selon elle,
« pas assez valo risé ».

Un slam pour dire merci
Cette année, l'or ga ni sa tion

de l'évé ne ment a été par ti ci pa- 
tive. Les élèves de Ter mi nale
ont été invi tés à s'en ga ger
concrè te ment. Le cœur de l'ani- 
ma tion ? Un slam de remer cie- 
ment dif fusé le Jour J. En paral- 
lèle, il a été demandé à chaque
classe de rame ner cinq
cadeaux de récu pé ra tion trou- 
vés chez eux, de petites contri- 

bu tions sym bo liques à offrir.

Vocation, défis et humanité
L'en sei gnant «  donne des

clés pour deve nir un citoyen
libre et éclairé  » et par ti cipe à
la « construc tion des jeunes ».
Le moteur de cette pro fes sion
est la « bonne rela tion avec les
élèves » et leur pro gres sion.

Ce qui touche le plus les pro- 
fes seurs est la recon nais- 
sance : les lettres de remer cie- 
ment ou le fait de voir «  les
yeux des élèves s’éclai rer
quand ils ont com pris quelque
chose ».

Pour tant, le métier fait face à
des défis : le manque de temps
qui fait par fois perdre le sens
du tra vail, et la néces sité de
«  s'adap ter pour tou jours
renou ve ler ses pra tiques ».

Enfin, le mes sage aux édu ca- 
teurs du monde entier est uni- 
fié : « On a trop besoin de vous,
il faut que ça reste un métier
cen tral » car « l'édu ca tion c'est
un peu le cœur de la liberté ».

Morgane Quéric-Guillard, 2nde O Interviews de Mme Menet, Mme Croquefer, Mme Mirad et Mme Gallais
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Mise en avant des crus ValletMobilisez-vous pour les enfants
malades !

Des ateliers de BTS pour les 4e

Une journée enrichissante axée sur la sécurité
Le vendredi 15 novembre, le lycée accueille les gendarmes et les pompiers pour un exercice grandeur nature. Une trentaine
d'élèves sont missionnés pour jouer le rôle des victimes.
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Les BTS TC en séance de dégustation des crus Vallet
SR

Les BTS 2 Tech nico-Com mer- 
cial de l'op tion Vins Bières et
Spi ri tueux ont par ti cipé le 21
novembre à la soi rée des
Ambas sa deurs du cru Val let,
orga ni sée au Cham pi lam bart.
«  Une expé rience qui nous a
plon gés au coeur du vignoble
nan tais ».

La sélection des vins
Les étu diants ont tra vaillé sur

la pré pa ra tion de l'évé ne ment  :
ils ont d'abord réa lisé une
sélec tion des vins pré sen tés
lors de la soi rée : « cette sélec- 
tion nous per mis de mieux dis- 
cer ner et appré cier la finesse et
l'iden tité du cru Val let ».

Ils ont ensuite conçu et réa- 
lisé une vidéo expli ca tive retra- 
çant l'his toire, le ter roir et les
carac té ris tiques et valeurs du
cru.

Une vidéo pour animer lasoirée
Lors de la soi rée ils ont pu

valo ri ser ce tra vail en décou- 
vrant les cuvées choi sies, en
échan geant avec les vigne rons
et en dif fu sant leur vidéo, sup- 
port d'ani ma tion et de dis cus- 
sion pour les très nom breuses
per sonnes réunies à cette soi- 
rée des ambas sa deurs.

 
«  Une immer sion riche qui

nous a offert une vision
concrète du dyna misme et du
savoir-faire du cru Val let. »

 

Guillaume C, Gabin C, Célia D,Lucie F, Hippolyte GJ, Dimitri H,Étienne H. BTS TC 2 Bières, Vins etSpiritueux.
Rencontre avec les bénévoles qui confectionnent les créations

AC

Les BTS1 DATR mènent un
pro jet aussi créa tif que soli- 
daire  : une col lecte de maté- 
riaux des ti née à sou te nir l’as so- 
cia tion Soleil AFELT, qui accom- 
pagne les familles tou chées par
le can cer de l’en fant.

Participez !
Vous pou vez par ti ci per à la

col lecte en dépo sant les dons
sui vants :sachets de café, bou- 
tons, pièces de tis sus... Ces élé- 
ments seront confiés à des
béné voles de Soleil AFELT, qui
les trans for me ront en sacs,
pochettes...

Ces créa tions seront ven dues
au Hell fest. L’in té gra lité des
béné fices sera rever sée à Soleil
AFELT pour finan cer des
actions auprès des enfants hos- 
pi ta li sés.

La mis sion des étu diants ne
s’ar rête pas à la col lecte  : ils

doivent mobi li ser les élèves du
lycée.

Plu sieurs actions sont pré- 
vues  : pas sage dans les
classes pour sen si bi li ser les
élèves, com mu ni ca tion interne
pour tou cher un maxi mum de
per sonnes, mise en place
d’une col lecte par classe, avec
un enjeu moti vant  : la classe
qui rap porte le plus de maté- 
riaux rem porte un prix.

La collecte est ouverte
Si tu veux aider Soleil AFELT,

apporte les maté riaux néces- 
saires dans les car tons pré vus
dans le lycée.

Chaque don compte, et
ensemble, nous pou vons faire
briller un peu plus le quo ti dien
des enfants malades.

Emma, Enora, Emeline, Léa,Louna- BTS 1 DATR

Réalisé par les BTS 2DATR
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Réalisé par les BTS 2 DATR
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Les étu diants de BTS 2DATR
animent en jan vier deux ate liers
autour du numé rique auprès
des élèves de 4ème Pro fes sion- 
nel du lycée.

 

Les objectifs du projet
Les objec tifs du pro jet sont

de faire décou vrir le mon tage
vidéo à l’aide de cap cut, les
tech niques de tour nage et de
réa li sa tion adap tées à la pro- 
duc tion de vidéo, mais aussi de
déve lop per l’en traide, le tra vail
de groupe et le col lec tif.

 
L'idée est aussi de déve lop- 

per l' ima gi na tion, la créa ti vité,
et de leur apprendre à uti li ser
Canva.

 

Apprendre à créer un jeu
Les BTS en accord avec

Mme Beau fre ton, leur pro fes- 
seure prin ci pale, sou haitent

ren for cer les connais sances
des élèves sur 2 thèmes : l’An- 
gle terre et l’ap pa ri tion du numé- 
rique.

Enfin les étu diants espèrent
que ces ate liers appren dront
aux élèves de 4è à créer un jeu.

Adopter une posture pro
Pour les étu diants il s'agit de

se mettre en situa tion réelle
d'ani ma tion et de for ma tion.
Conce voir une acti vité, déve- 
lop per une pos ture adap tée en
situa tion pro fes sion nelle fait
aussi par tie de leur for ma tion.

 

Susie P. et Pauline V. BTS 2 DATR - Développement etanimation de projets territoriaux -

Le GIGN prêt à intervenir
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La gendarmerie en pleine intervention
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Lors de cette jour née pas
comme les autres, 215 élèves
et 7 ensei gnants ont eu la
chance de par ti ci per à un exer-
cice atten tat-intru sion.

Le déroulement
Dès neuf heures, les élèves,

accompagnés de leurs
professeurs, sont déjà présents
dans la Stella pour découvrir le
déroulement de l'exercice. Les
commerces voisins, la mairie et
la presse sont informés afin de
ne pas alerter les alentours.
Une trentaine d'élèves sont
missionnés pour jouer le rôle de
victimes. Deux groupes se
forment : une partie retourne en

classe tandis que l'autre se
prépare en se maquillant et en
s'habillant afin de rendre
l'entraînement encore plus
réaliste. Pendant que les élèves
et leurs enseignants attendent
patiemment le commencement,
les victimes se cachent dans
chaque recoin du bâtiment, les
assaillants et les forces de
l'ordre se préparent au
retentissement de l'alarme...
10h30, cette dernière retentit.
Les élèves se barricadent et
appréhendent l'arrivée des
attaquants qui tentent en vain
d'entrer dans les salles, puis
continuent leur chemin pour
prendre une classe en otage.
Après une longue attente, les

participants sont alors allongés
sous les tables, le GIGN
(Groupe d'Intervention de la
Gendarmerie Nationale) rentre
dans le bâtiment et évacue les
classes une par une. Les
élèves sont escortés dehors, où
ils se retrouvent entourés de
camions de pompiers et de
victimes.

Une victime raconte
Parmi les 215 élèves ayant

par ti cipé à cette jour née, une
tren taine a eu l'op por tu nité de
jouer le rôle de vic time. C'est le
cas de Faus tine Bodin, élève
en classe de ter mi nale A, qui
nous raconte son expé rience.
Lors de la pré pa ra tion, enca- 
drée par le SDIS, elle est mis- 
sion née pour simu ler être une
vic time tou chée par balles au
bras et à la jambe. On la
maquille et lui donne des habits
tâchés de faux sang pour pou- 
voir être au plus proche de la
réa lité. Une fois pré pa rée, elle
reçoit les ins truc tions sui- 
vantes  : "se cacher dans la
Stella, ne pas bou ger, ne pas
mar cher, se lais ser por ter et
par ler en simu lant dou leur,
fatigue et angoisse lors des
échanges avec les secours".
Elle nous raconte alors que
"l'at tente a été très longue"
puisque les inter ve nants ont
mis du temps à la trou ver. On
peut dire que l'at mo sphère est
lourde et pesante. Elle voit les

assaillants, "qui jouent leurs
rôles à mer veille", péné trer
dans la Stella où elle s'est
cachée pour prendre en otage
un autre élève jouant le rôle de
vic time. S'en suit une négo cia- 
tion entre les assaillants et le
GIGN pour la libé ra tion de cette
vic time mais éga le ment de l'en- 
semble des élèves pré sents
dans la Stella. Suite à cela, le
SDIS la trouve et elle uti lise
alors ses capa ci tés théâ trales
pour ren trer au maxi mum dans
son rôle et amé lio rer l'ex pé- 
rience des secours. Elle simule
une crise d'an goisse  : "J'étais
tel le ment dedans que j'ai com- 
mencé à trem bler et à pleu rer
pour de vrai". Ils l'es cortent
alors en dehors du bâti ment et
elle rejoint le reste des vic times.
C'est la fin d'une jour née plus
que mar quante pour cette
élève.

Le but de l'exercice
Nous avons échangé à ce

sujet avec David Regnouf,
com man dant de l'an tenne du
SDIS 44 (Ser vice Dépar te men- 
tal d'In cen die et de Secours), et
Romain, dont le nom res tera
secret, capi taine du GIGN
(Groupe d'In ter ven tion de la
Gen dar me rie Natio nale) dont
l'an tenne se situe à Nantes.
Ces der niers nous expliquent
alors que cet entraî ne ment a
été rendu pos sible grâce à
Jean-Michel Bous son nière,

direc teur admi nis tra tif et finan- 
cier du lycée Charles-Péguy, et
à un parent d'élève fai sant par- 
tie du SDIS. C'est la pre mière
fois qu'un exer cice d'une telle
enver gure est orga nisé au sein
du lycée, et c'est une vraie
chance pour les élèves comme
pour les inter ve nants. Ils nous
apprennent que cette jour née
fut un exer cice "novi", c'est-à-
dire un "exer cice nom breuses
vic times". Il per met de sen si bi li- 
ser élèves et inter ve nants aux
bles sures par balles afin qu'ils
puissent adop ter les gestes de
pre miers secours néces saires
dans ce genre de situa tions.

Ces entraî ne ments sont réa li sés
sous demande du SDIS pour
tra vailler la coor di na tion entre
forces de l'ordre et secours. Ce
type de pré pa ra tion peut être
réa li sée au sein de centres
com mer ciaux, d'en ceintes
spor tives, ou encore de lieux à
forte concen tra tion de per- 
sonnes. Ainsi, ces exer cices
sont aussi béné fiques pour
nous, lycéens, que pour les
forces de l'ordre et les secours.

Nora Salliot, TG Anaïs Berisset, TC
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« Le radin », poème« Les grandes oubliées, pourquoi
l'histoire a effacé les femmes »

Livre : « Nos étoiles contraires »

Indochine sur la côte Atlantique !
Le groupe mythique aux 44 ans de carrière a élu domicile au
”énith de Nantes quelques jours, du 26 au 29 novembre, pour
trois concerts époustouʁants.

Recette de banana bread healthy
Si vous cherchez une recette pour vos petits déj’ ou vos goûters,
bonne pour la santé et vos papilles… Ne cherchez plus !
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Il compte ses sous en cachette 
Même l’air il veut qu’on l’achète 
Offrir un verre ? Trop ris qué 
Il boit l’eau qu’il a récolté 

Chez lui, pas de chauf fage l’hi- 
ver 
Il dort sous trois pull et un verre 
Il dit ȼle luxe c’est pour qui ?Ƚ 
Tout en gar dant son vieux tapis 

Même quand il n’em poche
qu’un euros 
Il le rajoute dans son magot 
Même jusque dans son vieux
gre nier 
Il met tous ses lin got sous clef 

Et le Radin, quand il mourra, 
Ses enfants, les déshé ri tera 
Aʀn de se faire enter rer 
Avec ses cin quante sacs blin- 
dés 

Il dit ȼle temps c’est de l’ar gent 
Donc je dors peu mais très len- 

te mentȽ 
Il fait for tune en ne vivant 
Qu’à moi tié pour faire du ren de- 
ment 

Même quand il sort un vieux
cen time 
C’est l’évé ne ment du siècle
ultime 
Au resto, il mange avant 
Et com mande ȼjuste un p’tit
ʁanȽ 

Il note chaque euro perdu 
Et pleure un cen time éper due 
Sa tire lire est un bun ker 
Blin dée d’eu ros et de ran coeur 

Mal gré tout on l'ap pré cie 
Ce drôle d’avare endur cie 
Mais gare à qui touche à ses
sous 
Il mord sans dire de mots doux

Louis UNTEREINER, 2I

Couverture de la bande dessinée
"Les grandes oubliées"
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Les grandes oubliées est un
essai écrit par Titiou Lecoq,
paru en 2021 aux édi tions l'Ico- 
no claste. Depuis sa sor tie, il
connaît un suc cès ful gu rant.

L'Histoire des femmes, unsujet peu connu
Cet ouvrage retrace l'His toire

des femmes de la pré his toire à
nos jours. L'exis tence de la
moi tié de la popu la tion est enʀn
mise en lumière. En effet, dans
l’en sei gne ment ou en société,
on en parle trop peu. Dans les
manuels et les pro grammes
sco laires les femmes sont
presque inexis tantes. La
conclu sion logique serait de
pen ser qu'elles n'ont rien
accom pli. Or, ce n'est pas du
tout le cas, et grâce à cet
ouvrage, l'His toire des femmes
est tota le ment (re)décou verte. Il
y a eu des reines, des
savantes, des écri vaines, des
com bat tantes... et ce depuis le
début de l'Hu ma nité !

La mission de Titiou Lecoq
Titiou Lecoq s'est assi gnée

une mis sion d'hon neur  : faire
entendre la voix des femmes,
qui pen dant si long temps ont
été invi si bi li sées. Encore
aujour d'hui, les hommes et les
femmes sont sujets à des sté- 
réo types tenaces  : la place de
la femme serait à la mai son, les
hommes seraient natu rel le ment
des êtres domi nants... Alors
l'au teure ana lyse, fait appel à
des expert-e-s, des his to rien-
ne-s et à ses recherches pour

démê ler le vrai du faux et
décons truire ces pré ju gés.

Quelques exemples degrandes femmes
Au 6ème siècle, il y a eu la

Reine Brun haut qui a dominé la
France pen dant presque 40
ans  ! Char lotte Cor day, qui fut
une grande ʀgure fémi nine de
la révo lu tion fran çaise. Mais
aussi Julie-Vic toire Dau bié, qui
sera en 1861 la pre mière
femme a obte nir son bac. Ou
encore Émi lienne Moreau
Evrard, résis tante durant la pre- 
mière guerre mon diale...

 
Aujour d'hui il est plus

qu'essen tiel de s'in for mer sur
l'His toire des femmes, sur leurs
réa li sa tions. Lais sez-vous
empor ter par cet ouvrage, qui
éclaire sur leurs accom plis se- 
ments et ne ces sera de vous
sur prendre par son lot de
décou vertes !

Olivia Duval-Pourrieux, 1B
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Dans la vie, il y a des choses
qui marquent. Des ren contres,
des évè ne ments, un ʀlm ou
encore une lec ture. Nos étoiles
contraires est ce genre de
roman qui nous touche et laisse
une trace comme si nous
l’avions vécu nous-mêmes.
Dans mon cas, il m’a per mis
d’ou vrir les yeux sur la chance
que j’ai de vivre. De les ouvrir
vrai ment, en grand, et de regar- 
der autour de moi avec émer- 
veille ment et mes yeux d’en- 
fant, comme avant.

Une rencontre insolite...
C’est l’his toire d’Ha zel Grace,

une ado les cente atteinte du
can cer, qui ren contre Augus tus
lors d’un groupe de sou tien. Lui
aussi est atteint d’un can cer. Ils
se savent condam nés et vont
pour tant s’ai mer plus que n’im- 
porte qui d’autre l’a déjà fait. Ils
par tagent un humour, une intel- 
li gence et une sen si bi lité rares.
Ensemble, ils essaient de trou- 
ver un sens à leurs jours, même
s’ils semblent comp tés.

Un ouvrage touchant
Ce best-sel ler de John Green

est un roman qui parle d’amour,
mais aussi de vie, de mort et de
ce que signi ʀe vrai ment exis ter.
On peut pen ser que l’on ne va
res sen tir que de la tris tesse,
mais lorsque le livre est ter miné
on veut déjà y retour ner et il
devient notre roman pré féré.
Très vite, on s'at tache à l’écri- 
ture, à l’his toire et aux per son- 
nages.

 

Une adaptation en film
L'adap ta tion ciné ma to gra- 

phique de Nos étoiles
contraires par Josh Boone reste
très ʀdèle à l’his toire de John
Green, autant dans les scènes
impor tantes que dans les dia- 
logues, ce qui per met de
retrou ver l’am biance douce du
livre. Les acteurs, sin cères et
lumi neux, mettent en valeur les
sen ti ments des per son nages
sans trop en faire  ; cela contri- 
bue à gar der l’es prit intime du
roman. Le ʀlm par vient à trans- 
mettre la même force émo tion- 
nelle que le livre, et à tou cher
tout le monde même ceux qui
ne l’ont jamais lu.

 
ȼ Tu as réussi à m’of frir l’éter- 

nité dans un nombre de jours
limi tés Ƚ - Hazel Grace

Diane Servant, 2M

Un aperçu de l'impressionnante
scénographie
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Nicola Sirkis, le chanteur et
créateur du groupe
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Duo de guitares entre Boris Jardel
et Oli de Sat
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On ne les pré sente plus. Ils
ont raʁé tous les records de
vente cette année en France
avec leur Arena Tour. 106
concerts, plus d'un mil lion de
billets ven dus, (une pre mière
dans toute l'his toire du groupe)
et un public au ren dez-vous
chaque soir.

Un show impressionnant
Indo chine n'a pas lésiné sur

les moyens pour cette grande
tour née. En entrant dans la
salle, nous sommes plon gés
dans un monde dys to pique et
biblique  : la tour de Babel se
dresse sur les écrans leds, fai- 
sant réfé rence au chaos actuel
et à leur der nier album inti tulé
Babel Babel. Puis arrive le
moment tant attendu  : les sil- 
houettes des musi ciens se des- 
sinent sur la scène et c'est parti
pour 2h30 de musique intense
et rock.

Une scénographie inédite
Le pla fond du ”énith est

recou vert de 35 500 lumières
qui cli gnotent en rythme. Elles
sont reliées par des cor dages
de 20km de long, les spec ta- 
teurs n'ont qu'à lever la tête
pour avoir l'im pres sion d'être
sous un ciel étoilé. Ce dis po si tif
a été crée par une entre prise
du Finis tère, nom mée In-Rope.
Ce jeu de lumière est com plété
par les spec ta teurs qui dis- 
posent d'un bra ce let led et par- 
ti cipent ainsi à la magie du
show.

Les fans toujours aussifidèles et reconnaissants
Depuis 1981, Indo chine peut

comp ter sur un public tou jours
dévoué, et c'est ce qui a per- 
mis une telle lon gé vité. Ils ras-
semblent main te nant plu sieurs
géné ra tions, qui par tagent la
même pas sion le temps d'une
soi rée. Cer tains fans campent
devant le ”énith pour voir le
groupe au mieux durant le
concert, et d'autres patientent
depuis le matin. Ces longues
jour nées d'at tente per mettent
des moments de par tage et
des ren contres inou bliables.

Cette attente est lar ge ment
récom pen sée  : Indo chine fait
preuve d'une géné ro sité sans
pareille envers ses fans. Outre
les regards et les sou rires, ils

per mettent à quelques per- 
sonnes de mon ter sur la scène
à chaque concert pour par ta- 
ger un moment hors du temps.
De plus, ils se battent pour pro- 
po ser des billets à un tarif
acces sible, et se démarquent
ainsi de la ten dance inʁa tion- 
niste des pro duc tions de spec- 
tacles. Indo chine ʀnira sa tour- 
née à suc cès le 7 mars à Paris
avec un onzième Bercy.

Garance Perraud, TC

Banana Bread
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Ingrédients :
- trois bananes bien mûres 

- 150 g de farine de riz 

- 100 g de sucre en poudre (ou
50 g de miel pour un côté
encore plus heal thy !) 

- 100 g de beurre 

- trois oeufs 

- 100 g de cho co lat pâtis sier
(parce que c’est tou jours
meilleur avec du cho co lat !) 

- un sachet de sucre vanillé 

- un sachet de levure sans glu- 
ten

 
NB  : Si vous pou vez man ger

du glu ten, il est pos sible d’uti li- 
ser de la farine de blé et de la
levure chi mique !

Préparation :
1) Pré chauf fez le four à 200°C. 

2) Dans un réci pient, mélan gez
le beurre mou et le sucre en
poudre. 

3) Sépa rez les blancs des
jaunes d’oeufs et ajou tez les
jaunes à la pré pa ra tion. 

4) Cas sez le cho co lat en mor- 
ceaux 

5) Après avoir mélangé, ajou tez
la farine, la levure, le sucre
vanillé et le cho co lat. 

6) Mon tez les blancs en neige,
puis incor po rez-les à la pré pa-
ra tion à l’aide d’une maryse. 

7) Ensuite, beur rez le moule à
cake et incor po rez les bananes
cou pées en ron delles au fond
du moule. Enʀn, cou vrez-les
avec la pré pa ra tion. 

8) Enfour nez pen dant 50
minutes et véri ʀez bien la cuis- 
son à l’aide d’une lame de cou- 
teau. 

NB  : vous pou vez rem pla cer
le cho co lat par des noix ou
encore du cara mel, lais sez
place à votre ima gi na tion !

Vous n’avez plus qu’à vous
réga lez !

Le saviez-vous ?
Le bana nier n'est pas un

arbre. C'est en fait une herbe,
par ailleurs la plus grande du
monde !

Léna Ouvrard, TA Opale Richart, TI
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de G.àD : élèves étrangères
accompagnées à droite de Laure
SATIE et de Anne CAILLAUD
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Témoignages "ERASMUS DAYS"

LC
P

Une année 2025/2026, qui a
commencé sur les chapeaux de
roue, avec la reconduction de
notre label EUROSCOL, délivré
par le rectorat de Nantes pour 5
ans et un audit système pour
notre programme ERASMUS+.

 
Entre sep tembre et

décembre les départs ont com- 
mencé :

1 - Espagne pour Laure Sati
et Fabiola Mar tin, un sémi naire
dans le cadre de la for ma tion
EBBD, qui débu tera à la ren trée
2026.

2 - Echange avec HAM- 
BOURG pour un petit groupe
de onze élèves accom pa gnés
par Sté pha nie WEST LAKE/Mat- 
thieu BODI NAUD

3 - Echange avec un nou- 
veau par te naire à SWOLLE,
douze élèves sont par tis avec
Auré lie SOU LARD/Lola ROUS- 
SEAU

4 - Mobi li tés indi vi duelles
d'élèves de BAC TECHNO
STAV et STMG, 73 élèves répar- 
tis dans plu sieurs villes d'Es- 
pagne et d'Ir lande

5 - Séjour aux USA pour 21
élèves accom pa gnés par Pau- 

line MENET/Rebecca JOU BERT
6 - Séjour en Chine pour 30

élèves accom pa gnés par Yuan
PENG-TOU DIC/Antoine
BARON NET/Chris tine CAU- 
CHON

7 - For ma tion lin guis tique
pour Trois col lègues, Natha lie
BRIAND/Julie BUL TEAU en
Irlande  ; Chris tine LANG à
MALTE

 
Ce sont plus de 150 mobi li tés

qui se sont dérou lées sur ce
début d'an née.

Nous avons accueillis en ce
début d'an née, une petit
groupe autri chiens dans le
cadre du pro jet "Vis ma Vie" et
pour être sco la ri sés quelques
mois, cinq élèves espa gnoles,
une élève argen tine, deux
élèves Néo zé lan dais. Dans le
cadre d'ERAS MUS DAYS
quelques élèves ont témoi gné
leur expé rience à l'étran ger. Il
ne faut pas oublier Cla risse
DEFOIS et Melie RENI MEL par- 
ties un an aux USA et Irlande.
Toutes ces acti vi tés montrent
une dyna mique forte pour l'in- 
ter na tio nal dans notre éta blis se- 
ment.

Christine CAUCHON,
Adjointe de Direction

Vue sur Manhattan

LC
P

Un groupe de 21 élèves de
pre mière et ter mi nale, a quitté
la com mune de Gorges pour
les USA.

Deux ensei gnantes d'an glais,
Pau line MENET et Rebecca
JOU BERT, ont accom pa gné le
groupe.

 
Pour vous faire voya ger, vous

trou ve rez ci-des sous une par tie
du cir cuit. Cela vous per met tra
de créer votre rêve amé ri cain.

 
 

New York
Pro me nade à Times Square  :

cœur lumi neux de Man hat tan,
connu pour ses écrans géants,
ses théâtres de Broad way et
son ambiance élec trique.

 
Tra ver sée du Bryant Park  :

petit parc cen tral entouré de
gratte-ciels, par fait pour se
poser ou man ger un sand wich.
Puis balade sur la 5éme ave- 
nue en pas sant par la cathé- 
drale Saint-Patrick, impres sion- 
nante par sa beauté gothique.

 
Les musées à ne pas man- 

quer  : le MoMA (Musée d’art
moderne et contem po rain, avec
des œuvres célèbres de Van
Gogh, Picasso, Warhol), c'est
une belle éva sion  ; l’Ame ri can
Museum of Natu ral His tory, ce
musée est connu pour ses
dino saures, son pla né ta rium et
ses expo si tions sur la nature et
les civi li sa tions.

En mémoire des atten tats du
11 sep tembre 2001, le Mémo- 
rial du 11 sep tembre est un lieu
émou vant situé à l’em pla ce- 
ment des anciennes tours
jumelles.

 
Pour conti nuer, pro me nez-

vous dans Cen tral Park, qui est
le plus célèbre parc urbain du
monde, et enchaî nez avec le
quar tier finan cier de New York.
Où se trouve la Bourse de Wall
street, les bâti ments offi ciels et
la fameuse sta tue du tau reau
(sym bole de puis sance éco no- 

mique).
 
Puis une tra ver sée en bateau

s'im pose avec une vue impre- 
nable sur Man hat tan et la sta- 
tue de la Liberté.

 
Au pied du pont de Brook lyn,

nous trou vons un quar tier artis- 
tique très pho to gé nique. Le
parc au bord de l’eau est par- 
fait pour se poser avec vue sur
Man hat tan.

 
Vous pou vez pas sez par le

quar tier d’Hud son Yards et Ves- 
sel (vue exté rieure), c'est un
quar tier moderne et futu riste
avec une archi tec ture impres- 
sion nante. Le Ves sel (struc ture
en nid d’abeille) est un bon
spot photo, même sans y mon- 
ter.

 
Pour finir, vous pre nez le

quar tier artis tique et étu diant
très vivant de Green wich Vil- 
lage et Washing ton Square
Park connu pour son ambiance
décon trac tée, ses joueurs
d’échecs et son arc emblé ma- 
tique.

 
Et nous par tons vers Bos- 

ton.....

Boston
Tout en se pro me nant en sui- 

vant la ligne rouge, nous pou- 
vons explo rer l’his toire des
États-Unis avec le Bos ton Com- 
mon, la mai son de Paul Revere
ou encore l’Old North Church.

 
A Bos ton, nous sommes pas- 

sés par le Musée des Beaux-
Arts  : l’un des plus grands
musées d’art des États- Unis,
avec des œuvres de toutes les
époques  ; Har vard Uni ver sity à
Cam bridge est l’uni ver sité la
plus ancienne et la plus pres ti- 
gieuse du pays. Son cam pus
his to rique se visite libre ment et
offre une immer sion dans la vie
étu diante amé ri caine.

 
Pour finir nous avons visité la

petite ville de Salem, célèbre
pour les pro cès des sor cières
en 1692. On y découvre des
musées, mai sons his to riques et
une atmo sphère mys té rieuse,
sur tout en octobre. Ce voyage
res tera une belle aven ture
péda go gique et cultu relle pour
ce petit groupe et nos deux
ensei gnantes.

 
Pour le groupe parti aux USA,

Christine CAUCHON

Séminaire EBBD - Espagne Septembre 2025

EB
BD

Le Lycée Charles Péguy a
été accré dité en début d'an née
2025 par le pro gramme EBBD
(Euro pean Busi ness Beha vior
Demo cracy).

 
EBBD est un cer ti fi cat d'ex- 

cel lence porté par l'Union euro- 
péenne, qui met l’ac cent sur
l’en tre pre neu riat, l’Eu rope et la
mobi lité inter na tio nale.

 
Ce pro gramme, qui court sur

deux ans, sera pro posé dès la
ren trée 2026 à nos élèves de
Pre mière.

 
Il cou vrira 8 modules de for- 

ma tion impar tis en anglais  : 3
modules trans ver saux (citoyen- 
neté euro péenne, inter cul tu ra- 
lité et éco no mie de l'UE) et 5
modules tech niques (mar ke- 
ting, finances, RH, rela tion
client et appro vi sion ne ment).
Sont éga le ment pré vus 4
semaines de stage à l'étran ger
et un voyage d'études auprès

des ins ti tu tions euro péennes.

Pourquoi s'inscrire ?
Vous avez un pro jet d'études

supé rieures en école de com- 
merce, en IUT de ges tion ou
tout métier de l'en tre pre neu riat,
dou blé d'une forte envie de
mobi lité inter na tio nale  : EBBD
est fait pour vous !"

Ce pro gramme d'ex cel lence
vous per met tra de :

Déve lop per les fon da men- 
taux de l’en tre pre neu riat.

Vous pré pa rer à la mobi lité
inter na tio nale en entre prise.

Valo ri ser votre anglais et LVB.
Valo ri ser votre dos sier d’en- 

trée en études supé rieures.
Une réunion d'in for ma tion

sera pro po sée fin jan vier.

Laure SATIE
Adjointe de Direction

Tour de la cloche à Xi'An
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Shanghai la quartier des affaires
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Au lycée de Pékin
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Après 5h de car et 12h de
vol, 30 élèves de Pre mière/Ter- 
mi nale et trois accom pa gna- 
teurs sont arri vés à des ti na tion.

5 jours à Pékin
Une étape rem plie de visites :

le Palais d’Été, la place Tian'an- 
men (au nombre de contrôles et
de camé ras imprés sion nant), la
Cité Inter dite, la Col line du
Char bon, la muraille de Chine,
le Temple du Ciel, le Temple
des Lamas, et aussi le site des
JO d'été de 2008... Lors de ces
visites, nous sommes les stars
des chi nois. Ils adorent nous
prendre en photo. Nous avons
assisté à une céré mo nie du thé
et à un spec tacle d’acro ba tie.

L'ac cueil dans un lycée chi- 
nois a été un moment inou- 
bliable pour les élèves. Après la
céré mo nie du levé de dra peau
et la céré mo nie d'ac cueil, nous
par ti ci pons à des ate liers d'ini- 
tia tion au Kung-Fu avec sabre,
de danse chi noise et de cal li- 
gra phie. Pour finir la mati née, a
eu lieu une ren contre de foot- 
ball franco-chi noise (6-5 pour la
France).

Les ensei gnants ont orga nisé
des sor ties en soi rée, cela nous
a fait décou vrir l'ani ma tion dans

les rues   : danses, chants,
musique, illu mi na tions, mar- 
chés noc turnes.

3 jours à Xi'An
Après le contrôle de police et

de douane à la gare, nous
sommes mon tés dans un train
de nuit. C'était une expé rience
inso lite pour nous.

12 heures de tra jet plus tard,
nous sommes allés visi ter l’ar- 
mée de terre cuite. Un lieu vrai- 
ment immense, impres sion nant
et magni fique. À Xi'An, ville
natale de notre pro fes seure,
nous sommes accueillis dans
son ancienne Uni ver sité. La
ren contre avec les étu diants
était très enri chis sante. Xi'An
est une vieille ville où les cou- 
tumes reviennent. Lors de la
visite des rem parts, beau coup
de femmes et d'hommes en
cos tumes chi nois étaient pho to- 
gra phiés. La ville est très ani- 
mée en soi rée, nous avons

passé de bons moments
auprès de la Tour de la Cloche,
à la dynas tie Xi'an Tang Guang- 
ming City ou aux mar chés noc- 
turnes. Avant de quit ter la ville,
le quar tier musul man nous a
per mis de réa li ser quelques
achats.

2 jours à Shanghai
Un train de nuit plus moderne

que le pre mier, nous emmène
direc tion Shan ghai.

Pour le réveil matin, nous
voilà au parc Fuxing pour tes ter
dif fé rentes danses, écou ter des
chan teurs et musi ciens, pra ti- 
quer le dia bolo. Les pro fes- 
seurs orga nisent un petit
concours de photo ou vidéo
entre nous.

Une des anciennes mai sons
en briques du quar tier Xin tiandi
est aujour d'hui un musée. Cet
endroit, où a eu lieu le Pre mier
Congrès Natio nal du Parti Com- 
mu niste Chi nois, est très visité.
L'an cienne ville de Zhu jia jiao
sur nom mée la «  Venise de
Shan ghai » est typique de part
ses voies navi gables pit to- 
resques, ses mai sons tra di tion- 
nelles et ses dizaines de ponts
en pierre.

Nous visi tons ensuite dis crè- 
te ment le parc des mariages
arran gés. L’am biance était spé- 

ciale, des parents exposent les
CV de leurs enfants pour les
marier.

Après ces visites tra di tion- 
nelles, nous nous trou vons
dans le quar tier des affaires,
beau coup plus moderne avec
plein de buil dings immenses,
dans une ambiance New Yor- 
kaise. Si on devait com pa rer les
villes, Pékin est un mélange
entre moder nité et ancien
temps, Xi’an est une ville plus
petite et plus ancienne et,
contrai re ment au deux autres,
Shan ghaï est une ville beau- 
coup plus contem po raine et
récente.

 
Pour les repas, les baguettes

rem pla çaient nos four chettes.
Lors des repas ser vis sur pla- 
teau tour nant, nous par ta gions
le canard laqué, les plus vieux
bur gers de Chine (une des
prin ci pales spé cia li tés de
Xi’an), les nouilles de riz chi- 
noises, le porc effilé, les
soupes, le riz incon tour nable,
les légumes pré pa rés avec
diverses sauces, le tofu et enfin
les tang hu lus qui est l’une des
spé cia li tés sucrées de Pékin.

Léa Cartier et Léana Guibert
Terminale
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Julie et Nathalie diplômées
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Christine avec son groupe
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Dans le cadre de notre pro- 
gramme ERAS MUS+ SCO, trois
col lègues sont par ties en for-
ma tion lin guis tique 15 jours  :
Chris tine Lang à Malte, Julie
Bul teau et Natha lie Briand en
Irlande.

Malte
"Ensei gnante et coor di na trice

péda go gique, j’ac com pagne
d’ha bi tude les autres. Mais
cette fois, c’est moi qui me suis
retrou vée face à mes limites,
mes doutes, mes auto ma tismes
oubliés. Et quel bon heur !

J’ai redé cou vert com bien
notre cer veau déploie d’in gé- 
nio sité pour retrou ver des
réʁexes oubliés depuis 40 ans
dans une langue étran gère,
com prendre, mémo ri ser, déco- 
der. Je connais encore mes
verbes irré gu liers.

 
Autour de moi, un monde en

minia ture  : une cheffe d’en tre- 
prise argen tine, une inʀr mière

fran çaise, une étu diante japo-
naise, une méde cin bré si lienne,
un Argen tin, une Colom bienne
qui réa lise son rêve euro péen,
des Coréennes du sud, une
pro fes seure de Dun kerque ... Et
notre ensei gnant Robert Marsh,
d'une grande huma nité.

De la diver sité, de l’al té rité, et
sur tout beau coup d’in tel li gence
col lec tive.

 
En rede ve nant appre nante,

cette immer sion m'a per mis de
mon ter encore en com pé tence
pour mieux accom pa gner les
autres.

Et vous, quand avez-vous
pour la der nière fois quitté votre
zone de confort pour
apprendre ?"

Irlande
"Nous sommes par ties à

Dublin pour un séjour lin guis- 
tique. Nos objec tifs étaient pour
l’une, Julie, de par faire son
anglais. Et pour l’autre, Natha- 
lie, de revoir cer taines bases.
Nos jour nées ont alterné entre
décou vertes cultu relles et
appren tis sage de la langue
anglaise.

L'ap pren tis sage de la langue
à tra vers des thé ma tiques telles
que les grandes métro poles
dans le monde, l’art (pein tures,
musique, cinéma, fes ti val…),
favo ri sait les échanges entre
les étu diants.

Côté décou vertes, nous
avons pu visi ter la cathé drale
Saint-Patrick, Christ Church,
l’im pres sion nante biblio thèque
de Tri nity Col lège fon dée en
1592, The Natio nal Gal lery,
EPIC museum (musée de l’im-

mi gra tion), etc. Nous avons
pro ʀté du week-end pour une
esca pade sur la côte ouest de
l’Ir lande  : les fas ci nantes
falaises de Moher, le désert de
pierres de Bur ren et la ville de
Gal way.

 
Natha lie  : "C’était ma pre- 

mière mobi lité Eras mus et j’en
suis reve nue enchan tée  ! J’ai
tout appré cié : l’école pour l'ac- 
cueil, la qua lité de l’en sei gne- 
ment et les encou ra ge ments
des pro fes seurs  ; les ren- 
contres et les échanges avec
des étu diants de tous hori- 
zons  : Ita lie, Alle magne,
Mexique, Colom bie, Corée, Taï- 
wan… Je garde de cette expé- 
rience la décou verte d’un beau
pays, une for mi dable ouver ture
inter na tio nale et quelques
contacts… pour conti nuer à
échan ger… In english, of
course !"

Christine Cauchon adjointe de DirectionLes groupes le jour du départ
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À la ren trée 2025, le lycée
Charles Péguy lie contact avec
un nou veau par te naire à
Zwolle, une des villes les plus
impor tantes du nord des Pays-
Bas.

Gymnasium Celeanum
"Le Gym na sium Celea num

est un éta blis se ment public et
le seul lycée privé de la pro- 
vince d'Ove ri js sel. À taille
humaine et bien orga nisé, il
accueille envi ron 750 élèves.
Cette taille réduite favo rise un
cli mat de conʀance où cha cun
se connaît, créant ainsi une
ambiance convi viale".

Une invitation chaleureuse
Le Gym na sium Celea nim a

invité nos élèves de Seconde à
par ti ci per à sa semaine inter na- 
tio nale  : un bel échange de
sept jours avec trois autres
délé ga tions de Pologne, Ita lie
et Rou ma nie !

Notre petit groupe de douze
élèves est parti en com pa gnie
de Mmes Sou lard et Rous seau
à la décou verte de la pro vince
d'Ove ri js sel, à 80 km au nord
d'Am ster dam.

Un programme très riche
Un pro gramme très riche

avait été concocté par notre
par te naire, avec des ate liers
spor tifs et créa tifs autour du
thème "Yes ter day's View on
Tomor row"  : une oppor tu nité
pour nos élèves de réʁé chir à
l'im por tance de la trans mis sion,
le déve lop pe ment des tech no- 
lo gies et le futur que nous sou- 

hai tons. Ces ate liers ont
culminé avec une pré sen ta tion
col lec tive devant les familles la
veille du départ.

 
Les élèves ont éga le ment pu

décou vrir la ville his to rique de
Zwolle, ainsi que le fort de
Pam pus qui fai sait par tie de la
ligne de défense d'Am ster dam.

Les ensei gnantes accom pa- 
gna trices n'étaient pas en reste
avec un "Tea chers' Day"
ludique !

 
Les cor res pon dants néer lan- 

dais vien dront nous rendre
visite au mois de mars 2026.

 

Laure Satie,
Adjointe de Direction

L'équipe de Hand
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Un élève ger ma niste,
Maxence, est parti dix mois à
Cas tel lon de la Plana, via Eras- 
mus et l’as so cia tion AFS Vivre
sans Fron tière (une asso cia tion
à but non lucra tif qui pro meut
les échanges inter cul tu rels et
lin guis tiques.), pour apprendre
l’es pa gnol.

Une découverte totale
L’Es pagne est un pays voi sin

de la France, mais je n’y étais
encore jamais allé. Après cinq
ans d’ap pren tis sage de l’al le- 
mand, par tir en année de
césure apprendre l'es pa gnol
pou vait paraître illo gique, mais
pour moi c’était un vrai déʀ de
par tir seul pour un séjour
longue durée.

Res ter plu sieurs mois dans
un pays per met réel le ment de
pro gres ser et de vivre une véri- 
table expé rience.

Je conseille d’ailleurs de par- 
tir au moins un an. Trois mois
sont trop courts pour bien
apprendre une langue. Six mois
per mettent d’ac qué rir de
bonnes bases, mais l’an née
com plète est idéale.

Les pre miers mois sont les
plus dif ʀ ciles  : il faut s’adap ter,
créer des liens, trou ver ses
repères. Puis, à par tir du
moment où l’on com mence à se
sen tir chez soi, tout devient
plus simple et agréable. Les
ami tiés sont éta blies, on pro ʀte
davan tage, et c’est là que l’ex- 
pé rience prend tout son sens.

Les rencontres
Lorsque l’on arrive à l’étran- 

ger, l’une des pre mières appré- 
hen sions concerne le lycée. Il
est par fois dif ʀ cile de se faire
des amis dans sa propre
langue, alors ima gi ner le faire
dans une langue que l’on ne
maî trise pas encore peut être
inti mi dant. Mais en réa lité, les
choses se passent sou vent
beau coup mieux que prévu.

Quand mes cama rades ont
appris que j’étais fran çais, plu- 
sieurs sont venus spon ta né- 
ment m’ai der. Peu à peu, j’ai
réussi à m’en tendre avec toute
la classe. À par tir de ce
moment-là, les cours

deviennent vrai ment
agréables  : on se sent inté gré,
on se voit en dehors de l’école
pour d’autres acti vi tés, et
l’école devient non seule ment
un lieu d’ap pren tis sage, mais
aussi un endroit où l’on prend
plai sir à être. Grâce à l’as so cia- 
tion AFS, j’ai ren con tré d’autres
jeunes qui vivaient la même
expé rience que moi. Nous pou- 
vions par ta ger nos res sen tis,
échan ger et nous sou te nir. Par
chance, cer tains étaient dans la
même ville que moi, ou tout
près. Même si aujour d’hui nous
vivons tous loin les uns des
autres, par fois même sur des
conti nents dif fé rents, l’ami tié
créée res tera pour long temps.

Le sport
Je pense que pra ti quer un

sport ou une acti vité en dehors
du lycée est l’un des meilleurs
moyens pour créer des liens.
Pour ma part, j’ai inté gré une
équipe de hand ball dès mon
arri vée et je m’y suis entraîné
jus qu’à mon der nier jour. Dans
les sports col lec tifs, l’es prit de
groupe est très fort : on se sou- 
tient, on passe beau coup de
temps ensemble et une vraie
cohé sion se crée. Dès le pre- 
mier entraî ne ment, même si je
ne com pre nais presque rien,
mes coéqui piers m’ont aidé et
inté gré. Au ʀl du temps, non
seule ment j’ai pro gressé, mais
j’ai aussi pu par ta ger avec eux
ma manière de jouer en France.
Cela a rendu l’échange encore

plus riche, pour eux comme
pour moi.

La culture
Au-delà de l’as pect sco laire

et social, cette année m’a aussi
per mis de décou vrir la culture
espa gnole dans sa richesse
quo ti dienne. J’ai décou vert une
manière de vivre plus déten- 
due, tour née vers le par tage et
la convi via lité, notam ment à tra- 
vers les repas. La gas tro no mie
espa gnole a été une vraie
décou verte  : les tapas à par ta- 
ger, la paella et bien sûr les
spé cia li tés propres à chaque
région. J’ai éga le ment eu la
chance de voya ger dans le
pays  : visi ter Séville avec ses
rues colo rées et son ambiance
cha leu reuse, ou encore Bar ce- 
lone avec son archi tec ture
unique et vibrante, m’a per mis
de mieux com prendre l’iden tité
du pays. Ces voyages ont
rendu mon année encore plus
vivante et mémo rable.

 
Avec de la moti va tion et un

mini mum d’in ves tis se ment, tout
le monde peut y arri ver. Ce
n’est abso lu ment pas une
année de per due. Au contraire :
on vit de très bons moments, on
fait de nou velles ren contres, on
pro gresse dans une ou plu- 
sieurs langues et, sur tout, on
acquiert une expé rience per- 
son nelle unique.

Maxence Rolet, Terminale
Célia en pleine macération du vin
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Célia DOBI GEON nous relate
son expé rience de stage BTS.

Célia est par tie avec une
bourse ERAS MUS+, grâce au
consor tium RENA SUP.

 
"Cet été 2025, j’ai eu la

chance d’ef fec tuer mon stage à
la Quinta do Tedo, un magni- 
ʀque domaine viti cole situé
dans la val lée du Douro, au
Por tu gal.

Pen dant plus de deux mois,
j’ai accueilli des visi teurs du
monde entier, animé des
dégus ta tions de vins de Porto
et décou vert l’his toire ainsi que
les tra di tions viti coles locales.

Au-delà d’une expé rience
pro fes sion nelle, ce stage a été
pour moi une véri table aven ture
humaine, faite de ren contres,
d’échanges mul ti cul tu rels et de
pay sages à cou per le soufʁe.

Je remer cie cha leu reu se ment
toute l’équipe pour son accueil
et le savoir-faire par tagé  : Um
grande obri gada !"

Propos recueillis par C. CAUCHON, auprès de Célia DOBIGEON en BTS2 technico commercial
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La culture au service de la mémoire et de la
compréhension du monde 
La culture joue un rôle-clé dans le devoir de mémoire. Il est avant tout important de
connaître l’Histoire passée pour comprendre celle que nous vivons actuellement.

Défier la nuit, défier les règles ?
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Image des différentes œuvres
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Voici quelques-uns de nos
coups de cœur lit té raires et
ciné ma to gra phiques pour en
apprendre davan tage sur notre
passé, com prendre notre pré- 
sent et appré hen der notre futur.

Simone, le voyage du siècle  de Olivier Dahan
Simone, le voyage du siècle

est un bio pic poi gnant sur la vie
de Simone Veil, dif fusé en
2022. Il retrace son his toire,
depuis son enfance jus qu’à son
ascen sion poli tique, en pas sant
par l'épreuve de sa vie  : les
camps de concen tra tion. Mal- 

gré de nom breux vision nages,
ce film nous bou le verse tou- 
jours autant. Il est donc néces- 
saire de le vision ner afin de
com prendre les enjeux actuels
de notre société.

Sauver Mina de Catherine Cuenca
Dans le livre Sau ver Mina, on

découvre l’his toire tra gique du
géno cide yézi die à tra vers la
rela tion de deux soeurs  : Mina,
une jeune femme réduite en
esclave sexuelle et Amal, une
ado les cente fai sant par tie d’un
groupe de résis tantes. Ce

roman, ins piré d’une his toire
vraie, témoigne de l'ex trême
vio lence des faits. Ce livre est
certes dif fi cile, mais il est
impor tant pour com prendre
l’ac tua lité et le monde qui nous
entoure.

Les échos du souvenirs par Albert Bertran Bas
Les échos du sou ve nirs raconte
l’his toire d’Ho mère, un ado les- 
cent qui gran dit à Bar ce lone. A
16 ans, en 1936, sa vie bas- 
cule  : la guerre civile éclate,
son père dis pa raît et sa mère
est assas si née sous ses yeux. Il
va alors tout faire pour retrou ver
son père, même s' il doit com- 
battre aux côtés de l’en nemi
pour cela. Cet ouvrage fait le
récit d’évé ne ments de l’His toire
encore trop peu abor dés.
Grâce à la plume de l’au teur, on
lit ce livre comme l’on regarde
un film. On res sent tous les sen- 
ti ments éprou vés par Homère
et tout ce qu’il endure. Nous
avons adoré le fait que le
roman se déroule sur toute une
vie : on voit le héros évo luer jus- 
qu’à la fin du livre. Le dénoue- 
ment nous a beau coup émues,
car il peut faire écho aux his- 
toires fami liales de cer tains
d’entre nous, dûes à l’exil d’une
part de la popu la tion espa gnole
en France. Ce roman sur la
guerre civile espa gnole et la

dic ta ture de Franco doit être lu
par tous pour ne pas oublier les
hor reurs vécues par le peuple
espa gnol.

Géostratégix
Géos tra té gix est une bande

des si née écrite par Pas cal
Boni face, géo po li to logue et
illus trée par Tommy, des si na- 
teur indé pen dant. Grâce aux
des sins ainsi qu’aux bulles
humo ris tiques, on découvre
une autre approche, plus
ludique, des rela tions inter na tio- 
nales. Le voca bu laire acces- 
sible per met au lec teur de com- 
prendre la géo po li tique mon- 
diale, depuis 1945 à nos jours.
L’ou vrage bous cule notre
manière de voir le monde. Nous
avons par ti cu liè re ment appré- 
cié le fait que les planches ne
s’in té ressent pas seule ment à
l’Oc ci dent mais bien au monde
entier. Un livre par fait si vous
vou lez enri chir votre culture
géné rale mais qui pourra aussi
vous être très utile pour vos
cours de spé cia lité his toire-
géo gra phie, géo po li tique et
sciences poli tiques (HGGSP) !

Léna Ouvrard, TA Opale Richart, TI

Image de la couverture du livre
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Défier la Nuit, premier tome de la
trilogie écrite par Brigid
Kemmerer, avec une version
originale en anglais, est paru en
France entre 2024 et 2025. Il
raconte l'histoire de Corrick, un
prince sanguinaire, et de Tessa
Cade, fille du peuple, rebelle et
apothicaire.

Un récit d'aventuresémouvant
En effet, ce récit émou vant

relate la vie de deux jeunes
adultes que tout oppose, dans
un royaume rongé par une mys- 
té rieuse fièvre.

Leurs posi tions sociales radi- 
ca le ment dif fé rentes n'au raient
jamais dû leur per mettre de se
ren con trer mais, par le plus
heu reux des hasards, cette tri- 
lo gie poi gnante nous emmène
décou vrir l'odys sée bou le ver- 
sante de Tessa et de Cor rick.

Alors qu'une révo lu tion
éclate, ils devront quit ter leur
terre natale pour trou ver un
remède et pour quoi pas décou- 
vrir les causes de cette fièvre.

Des thèmes percutantsabordés
Cette aven ture pal pi tante

aborde de nom breux thèmes.
Qu'ils soient uni ver sels comme
l'amour, le mys tère, l'aven ture,
la mala die, ou encore contro- 
ver sés tels que les jeux de pou- 
voirs et les inéga li tés sociales
illus trées par l'as cen sion ful gu- 
rante d'une jeune femme issue
du bas de l'échelle...

La gou ver nance du peuple
par une mino rité est aussi
déve lop pée, faite de mani pu la- 

tions, com plots et poli tiques
véreuses.

Un best-seller inscrit auNew York Times
Un suc cès mérité pour Défier

la Nuit car l'arc nar ra tif des per- 
son nages est hau te ment maî- 
trisé, déve loppé, et le rythme
cap ti vant avec une morale
excel lente : rien n'est tout blanc
ou tout noir. Et les com men- 
taires Babe lio parlent d'eux-
mêmes  : "Aucune lon gueur.
Aucun temps mort. Tout est
par fai te ment bien réa lisé", "des
rebon dis se ments à gogo, des
com plots, des révé la tions, et
une belle dose de romance
mignonne comme tout", "J'ai
aimé chaque per son nage,
chaque évo lu tion, chaque choix
de l'au trice".

De plus, le tome 1 est dis po- 
nible au CDI, alors, venez le lire
nom breux !

Alizée Guilloteau, 1G

https://www.babelio.com/livres/Kemmerer-Defier-la-nuit/1609852

